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Le Malaise économique 
des temps présents 

L E T T R E P A S T O R A L E E T M A N D E M E N T 

DES 

A R C H E V Ê Q U E S ET É V Ê Q U E S DES PROVINCES ECCLÉSIAS­

TIQUES DE Q U É B E C , DE M O N T R É A L E T D ' O T T A W A , A L 'OC­

CASION DU MALAISE ÉCONOMIQUE DES TEMPS PRÉSENTS. 

Nous, PAR LA MISÉRICORDE DE D I E U ET LA GRÂCE DU 

SIÈGE APOSTOLIQUE, A R C H E V Ê Q U E S ET É V Ê Q U E S DES PRO­

VINCES ECCLÉSIASTIQUES DE Q U É B E C , DE M O N T R É A L E T 

D 'OTTAWA, 

Au clergé séculier et régulier, aux communautés re­
ligieuses et à tous les fidèles de Nos diocèses, Salut 
et Bénédiction en Notre-Seigneur. 

NOS TRÈS CHERS FRÈRES, 

L a crise économique qui afflige l 'univers depuis 
quelques années, semble vouloir se cont inuer . 

Ou t r e qu'elle est une cause de sérieuses pr iva t ions 
pour u n g rand nombre d ' en t re vous, elle compor te , 
au double point de vue religieux e t social, u n grave 
danger qui a lieu d 'émouvoi r profondément ceux qu i 
dét iennent l ' au tor i té . Aussi, vos Pas teurs , vou lan t 
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êt re uti les à la religion e t à la société, e t abréger la 
durée de vos épreuves , ont-ils décidé de vous adresser, 
ensemble, les conseils e t r ecommanda t ions qu ' i ls es­
t imen t les plus propres à h â t e r le r e tour général à 
des condi t ions meilleures. 

Le Souverain Pont i fe v ient d 'adresser a u monde 
un documen t de la plus h a u t e impor tance sur ce 
m ê m e sujet, l 'encyclique Caritate Christi. L a pré­
sente le t t re en sera c o m m e le commenta i re e t l ' ap­
pl icat ion K 

* 
* * 

D e t o u t e évidence, il faut ramener à deux les 
causes prochaines de ce t te dépression économique 
mondia le , à savoir la concent ra t ion des richesses 
a u x ma ins d ' u n t r o p pe t i t nombre , e t le luxe effréné 
qui , en m ê m e t emps , s'est développé dans tou tes les 
classes, m ê m e les moins fortunées. 

E n ce qui concerne la première de ces causes, 
dé jà N o u s avons manifes tement adhéré , Nos t rès 
chers Frères , aux principes qu 'expose Sa Sa in te té 
P ie X I , dans la r emarquab le encycl ique Quadrage­
simo anno, si ferme e t si large dans sa concept ion 
d e la propr ié té e t de la richesse. T o u t en repoussan t 
avec zèle les envahissements d ' u n socialisme révolu­
t ionnaire , N o u s ne sommes pas sans regre t te r e t 
dénoncer les méfai ts d u capi ta l isme poussé j u squ ' à 
l 'abus , e t N o u s souhai tons voir les sociétés de no t re 

1. C e t t e l e t t r e pas tora le é t a i t en voie de publicat ion q u a n d a pa ru l 'en­
cycl ique. 
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temps ent rer dans une meilleure répar t i t ion des biens 
matériels , selon la pensée des P a p e s . 

Nous tenons su r tou t à proclamer bien h a u t ce t te 
vérité, r écemment mise en une lumière nouvelle p a r 
Sa Sainte té P ie X I , que la richesse impl ique u n de­
voir social, e t qu ' i l est cont ra i re a u droi t na ture l lui-
même de s 'approprier les biens d e ce monde sans 
aucune limite, comme sans aucune considérat ion 
pour le bien commun. 

Mais N o u s jugerions périlleux e t injuste d ' a t t a ­
quer indiscrè tement tous ceux qu i o n t amassé quel­
ques biens, ou d ' ignorer les services que r enden t à 
la société les dé ten teurs d u capital , d o n t l ' impru­
dente dispersion about i ra i t à une funeste stéril i té. 

* * 

D'ail leurs, en ce momen t , une chose est plus ur­
gente que de songer à réformer les assises mêmes 
de la p ropr ié té ; c 'est de revenir , d 'une pa r t , à la 
simplicité de vie et , d ' a u t r e pa r t , à la char i té chré­
tienne qui de t o u t t e m p s on t const i tué les vrais pr in­
cipes de l 'équilibre économique des na t ions . 

Combien, N o s t rès chers Frères , ne vous exhor­
tons-Nous pas de nouveau , e t le plus v ivement , à 
prat iquer la modéra t ion e t une sage économie d a n s 
l'usage des choses temporelles, à vivre a v a n t t o u t 
selon vos moyens , bien convaincus que le bonheur 
n'est pas dans la satisfaction de tou tes ses fantaisies. 

Met t ez -vous donc réso lument à la p ra t ique d e 
l 'économie, d 'une économie qu i épargne le sou aussi 
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bien que la p ias t re . Que les enfants soient r e t enus 
dans leurs dépenses pour friandises e t amusemen t s . 
Que les personnes du sexe s 'abs t iennent de céder aux 
exigences coûteuses de la mode . Que les jeunes gens 
e t les jeunes filles év i ten t de dissiper en fréquentes 
p romenades , en acha t de cigaret tes , etc. , le revenu 
de leur labeur . Que les p a r e n t s voient à ce que leurs 
enfants réservent pour l 'avenir une par t i e a u moins 
de leur salaire. Que p a r t o u t soit en honneur le t r a ­
vail domest ique , qui d iminue les frais d ' en t re t ien de 
la famille, e t qui es t u n e pro tec t ion pour la femme, 
su r tou t pour la jeune fille. Q u ' u n e p r u d e n t e pré ­
voyance préside à la t enue de t ou t e maison. D a n s 
les villes, où plus nombreuses sont les occasions de 
menus déboursements , la p ra t ique de l 'épargne sera 
l 'objet d ' une spéciale vigilance. 

L 'économie est d ' a u t a n t p lus u rgen te pour tous , 
que les secours publics aux chômeurs devron t dimi­
nuer , e t m ê m e cesser. Les ressources des gouverne­
m e n t s ne sont pas inépuisables, e t l ' É t a t ne p e u t 
t axe r indéfiniment les ci toyens. D ' a u t r e pa r t , l a 
char i té pr ivée n 'es t pas sans l imite, e t il faut recon­
na î t re que plusieurs de ceux qui ava ien t accumulé 
des épargnes, sont au jourd 'hu i dans la gêne p a r 
suite de la déprécia t ion des valeurs ou de la s i tua­
t ion peu florissante des affaires. Au reste, ne serait-il 
p a s anormal e t antisocial que l 'assistance des insti­
t u t i o n s ou des par t icul iers fût hab i tue l lement subst i ­
tuée au t rava i l individuel d ' une aussi forte p ropor t ion 
de la c o m m u n a u t é des c i toyens? N e serait-ce pas 
donner p r a t i q u e m e n t dans le socialisme, favoriser 
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chez plusieurs l ' insouciance, l 'égoïsme, la paresse, e t 
aggraver encore le malaise qui é t re int la société ? 

Loin de Nous , N o s t rès chers Frères, l ' in tent ion 
de priver les nécessiteux de l 'aide que réclame leur 
indigence! A tous ceux qui peuven t les secourir 
Nous rappelons avec ins tance le grave devoir de 
la char i té chré t ienne: « Si que lqu 'un a des biens de 
ce monde , e t que v o y a n t son frère en nécessité, il 
lui ferme ses entrailles, commen t l ' amour d e Dieu 
demeurera-t- i l en l u i ? » ( / Jean, m , 17.) L ' ac ­
complissement de ce devoir est , a u surplus, h a u t e ­
ment profitable à ceux-là mêmes qui s'y adonnen t , 
puisqu'il concour t à sauvegarder avec l 'ordre social 
le respect de la propr ié té , e t qu ' i l procure la céleste 
récompense promise à ceux qui fournissent a u p a u v r e 
la nourr i ture , le b reuvage , le vê tement , le logement 
dont il a besoin ( M a t t h . , x x v , 35, 36) . U n e classe 
de nécessiteux N o u s semble par t icu l iè rement digne 
de pitié, celle d e ces c i toyens que la crise économique 
a précipités de l 'aisance dans une réelle pr iva t ion . 
Ces miséreux, que la hon te empêche de révéler leur 
triste condit ion, la char i té chrét ienne saura les dé­
couvrir e t les aider avec t o u t e la délicatesse né­
cessaire. 

N o u s croyons devoir payer , ici, u n jus te t r i bu t 
d 'admira t ion e t de reconnaissance à la Société 
Saint-Vincent-de-Paul , d o n t les m e m b r e s accom­
plissent une t âche immense en ces jours de pauvre t é 
plus généralisée. Quel service renden t à la société 
elle-même ces apôt res de la char i té , qu i po r t en t a u x 
pauvres avec l 'aide matériel le , des paroles de rési-

[159] 
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gnat ion , d 'encouragement , d 'espérance, e t contr i ­
b u e n t ainsi a u ma in t i en de la pa ix sociale! Confier 
à leur expérience, à leur dévouement , à leur désin­
téressement , la d is t r ibut ion des secours publics ou 
privés, c 'est en accroître l 'ut i l i té . 

Aux chômeurs eux-mêmes, N o u s r ecommandons 
de ne po in t considérer le désœuvremen t dans lequel 
les on t placés des circonstances extraordinaires , 
comme une condi t ion de vie désormais inévi table , 
e t de ne po in t compter sur l 'assistance publ ique ou 
pr ivée sans s 'employer personnel lement à améliorer 
leur sort . D e plus, N o u s les m e t t o n s en ga rde 
con t re les semeurs de fausses idées. Les t e n a n t s 
des théories socialistes ou communis tes ne m a n q u e n t 
p a s de voir dans l 'oisiveté forcée e t le d é n u e m e n t 
d ' u n g rand nombre de N o s chers diocésains des cir­
cons tances favorables à leur p ropagande antirel i­
gieuse e t antisociale. Songez, N o s t rès chers Frères , 
aux hor reurs qui on t é té l ' about i ssement de t o u t 
régime s ' inspirant de telles théor ies ; repoussez im­
p i toyab lemen t t o u t e t e n t a t i v e de vous ent ra îner , 
soit pa r la parole ou des écri ts , soit pa r l'affiliation 
à de p ré t endus clubs ou sociétés de bienfaisance, 
d a n s des erreurs d o n t la mise en p ra t ique n ' au ra i t 
d ' a u t r e effet que d ' augmen te r vos épreuves . Il ap­
pa r t i en t aux pouvoirs publ ics de faire échec au 
prosélyt isme de ces agen ts de désolat ion spirituelle 
e t tempore l le ; ma i s t o u s les c i toyens do ivent colla­
borer à ce t t e œ u v r e d e pro tec t ion , a u moins pa r 
la pr ière . 

[ 1 5 9 ] 
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D a n s le re tour à la terre , moyen p a r t o u t re­
commandé parce que le plus ap t e à remédier a u 
malaise actuel , beaucoup de chômeurs peuven t 
t rouver le salut . Il n ' es t p a s dans N o t r e in ten t ion 
de préciser ici N o s vues ni de préconiser une po­
litique t o u c h a n t ce grand moyen remédia teur , bien 
que dès m a i n t e n a n t N o u s soyons disposés à ap ­
puyer les efforts publics à ce sujet. N o u s voulons 
néanmoins le signaler br ièvement à vo t re a t t en t ion . 

Le monde souffre d 'une surproduct ion générale, 
conséquence d ' un développement industr iel illimité 
et t r o p rapide , d o n t l 'un des malheureux effets a 
été de déraciner d u sol pour les a t t i re r vers les 
villes, t a n t de jeunes gens, de jeunes filles, de fa­
milles entières. Le re tour à la te r re e t le souci de 
chaque foyer de produire pa r lui-même ce qui lui 
est nécessaire, const i tue , avec la p r a t i que de l 'éco­
nomie, la plus profonde solution h u m a i n e d u pro­
blème ac tue l ; N o u s en avons la ferme conviction. 

E n ce pays , où le sol est encore la rgement inex­
ploité, le p lacement de familles dans les anciennes 
paroisses ou leur g roupement en de nouvelles pa­
roisses sont re la t ivement faciles. C 'es t pourquoi 
N o u s r ecommandons for tement l 'exode vers les cam­
pagnes, l 'é tabl issement des chômeurs sur des terres 
cultivables, le r apa t r i emen t des agr icul teurs qui on t 
déserté le sol na ta l . Toutefois , il ne N o u s semble 
pas que cela se puisse faire en u n jour e t sans dis­
cernement . N o u s exhor tons t rès spécialement les 
cul t ivateurs au t ravai l e t à l 'épargne qui les me t -

1159] 
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t r on t en é t a t d 'é tabl i r sur des terres leurs fils déjà 
expér imentés , e t de faciliter ainsi la fondat ion 
d ' au t res paroisses rurales . 

*** 

Ces considérat ions, qui N o u s on t p a r u souve­
ra inement impor t an t e s e t pra t iques , ne sauraient , 
N o s t rès chers Frères , N o u s faire oublier que les 
épreuves fondent sur les h o m m e s pa r la volonté de 
Dieu, qui veu t p a r elles les pun i r de leurs iniquités 
e t les r amener dans les sentiers de la ver tu . Les 
grandes calamités vengeresses qui , a u cours de l 'his­
toire d u monde , se sont a b a t t u e s sur l ' humani té , 
se p résen ten t à N o t r e Esp r i t q u a n d N o u s pensons 
à l'effroyable expansion d u ma l en ces derniers 
t e m p s . L a d iminut ion de la piété , le b lasphème, 
le par jure , la profanat ion d u d imanche , l 'infidélité 
conjugale, l ' injustice, l ' ivrognerie, l ' immoral i té d e 
la mode , des lectures, des spectacles, de la danse , 
la scandaleuse l iberté de manières dans les parcs 
publ ics e t sur les plages, les impruden te s cohabi­
t a t i ons ou sorties de jeunes gens e t jeunes filles 
avec leurs l amentab les conséquences, l ' amour ex­
cessif des richesses, qui v a parfois j u s q u ' à une capi­
ta l i sa t ion abus ive ; t o u t cela ne suffit-il pas à expli­
que r la pers is tance d u grave malaise que p a r t o u t 
l 'on déplore, e t l ' impuissance de l ' homme à le sup­
p r i m e r ? Ces désordres s a p a n t les bases de la so­
ciété, c o m m e n t celle-ci pourrai t-el le ne pas fléchir 
e t menacer ru ine! 

[159] 
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A la s i tuat ion de plus en plus inqu ié tan te où il 
se déba t , a p p a r e m m e n t sans issue, le monde ne 
peut appor te r le vra i remède sans l 'aide d e Dieu, 
car en Lui sont le salut , le secours, l 'espérance 
(Ps. XLI, 8) . C e t t e aide indispensable, les hommes 
l 'obt iendront de la divine miséricorde en r evenan t 
au Seigneur de t o u t leur cœur ( / Reg., v u , 3 ) , 
en é t a n t cont r i t s e t humil iés (Ps. L, 19), pa t i en t s 
dans les épreuves, persévéran ts d a n s la prière 
(Rom., XII, 12), en faisant péni tence (Eccli., u, 22 ; 
Luc, x i i i , 3) . 

Prenez donc , N o s t rès chers Frères , N o u s vous 
en conjurons, une généreuse e t efficace dé te rmina­
tion d 'observer avec fidélité la sainte loi d u Seigneur, 
en t ou t e t p a r t o u t . C e t t e loi divine joue le rôle 
de r empar t p ro tec teur pour la vie individuelle e t 
familiale e t sociale. S'en éloigner, c 'est se vouer à 
l 'abîme. N e soyez pas de ceux qui ne voient dans 
les C o m m a n d e m e n t s que des prescript ions ou dé­
fenses propres à gêner la v ie ; considérez, a u con­
traire, que dans leur fidèle observance, la société, 
la famille e t l ' individu t r o u v e n t la prospér i té . 
« Marchez d a n s tou tes les voies que je vous ai 
prescrites, afin que vous soyez comblés de biens. » 
(Jérém., v u , 23.) 

P a r e n t s chrét iens, appl iquez-vous à former vos 
enfants, dès le j eune âge, à la soumission, à l 'obéis­
sance, leur en faisant voir les a v a n t a g e s ; habi tuez-
les à une cer ta ine aus tér i té , qui t r empera leur ca­
ractère; e t donnez-leur le bon exemple à tous égards . 

[159] 
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Que vo t re au to r i t é s'affirme avec bonté , mais aussi 
avec fermeté. 

Enfan t s , soyez soumis à vos paren ts , ou à ceux 
qui en t i ennen t lieu; respectez leur au to r i t é ; agréez 
avec révérence leurs remarques , leurs reproches; 
me t t ez en p ra t ique leurs conseils, leurs direct ions; 
croyez bien que leur p lus longue expérience de la 
vie leur en fait apercevoir , mieux que vous, les 
divers dangers . 

Jeunes gens e t jeunes filles, choisissez judicieu­
sement vos compagnons ou compagnes ; fuyez ceux 
ou celles qui p e u v e n t ê t re pour vous une occasion 
de péché ; évitez de sort ir ensemble, su r tou t en au to ­
mobile , de rester dans les parcs , sur les plages, ou 
ailleurs, sans u n e sérieuse surveil lance qui vous pro­
tège cont re de regre t tables égarements ; ayez le 
cons t an t souci d 'a t t i re r , p a r u n e vie sans tache , sur 
vo t re aveni r les précieuses bénédict ions d u ciel. 
J eunes filles, soyez d ' une vigilance e t d 'une p ru ­
dence ex t rême en ces t e m p s où les séducteurs sem­
blen t s 'être mult ipl iés , où l 'emploi sournois de 
l'alcool e t de narcot iques sous différentes formes 
fait de si nombreuses vict imes de l ' immoral i té . 

D a n s ce t te g rande affliction qui angoisse l 'uni­
vers, voyez, N o s t rès chers Frères , u n pa terne l aver­
t i ssement d u Seigneur, e t craignez q u ' e n négligeant 
de revenir s incèrement à Lui , vous ne vous at t i r iez 
u n c h â t i m e n t p lus terr ible encore (Cf. Deut., x x v n i , 
15-34). Ayez désormais le ma l en horreur , e t a t ­
tachez-vous for tement au bien (Rom., x n , 9 ) . Que 
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ia vigilance, la prière et la prudence (Matth., xxv i , 
41; / Pierre, iv , 7) vous gardent tous dans l'amitié 
de Dieu! 

Adonnez-vous à la prière; à une prière humble, 
corifiante, persévérante. Dans votre tribulation, in­
voquez le Seigneur ( / / Reg., XXII, 7). Criez vers 
L u i , et I I vous exaucera (Exod., x x n , 27). Assistez, 
dans vos églises, à toutes les cérémonies du culte; 
surtout à la sainte messe, même en semaine. E n ­
tendez religieusement la parole de Dieu. Soyez 
fidèles à faire en famille la prière du soir. E t livrez-
vous à la pénitence, afin que vos péchés soient 
effacés (Act., i l l , 9). Acceptez en expiation la part 
de privations que vous apporte le bouleversement 
économique. Célébrez, chaque année, dans les sen­
timents d'un sincère repentir et d'une pieuse ré­
paration, la fête du Sacré-Cœur et son octave, et, 
d'une manière générale, multipliez vos prières et 
vos expiations, selon les pressantes invitations du 
Souverain Pontife Pie X I (encycliques Miserentis-
simus Redemptor et Caritate Christi). A ces œuvres 
salutaires, ne manquez pas d'ajouter l'exercice de 
la charité. L'aumône délivre de tout péché (Tob., 
IV, 11) en disposant l'âme à la conversion et à la 
pénitence. 

Pour que de tous Nos diocèses s'élève vers le 
Seigneur une supplication collective et officielle, 
Nous avons rédigé et réglons ce qui suit: 

1. Jusqu'à nouvel ordre, les prêtres diront, à la 
messe, l'oraison pro quacumque tribulatione, et cette 
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oraison sera tanquam pro re gravi, c 'est-à-dire qu ' i ls 
ne l ' omet t ron t q u ' a u x fêtes de première classe, aux 
vigiles d e Noël e t de la Pen tecô te , a u d imanche des 
R a m e a u x . 

2. C h a q u e d imanche , après la messe principale, 
o n chan t e r a les Li tanies de la sa in te Vierge, pour 
implorer le secours de la divine Mère . 

3 . Les 29 e t 30 oc tobre prochain, veille e t jour 
de la fête d u Chr is t -Roi , seront des jours par t icu­
l ièrement consacrés à la prière e t à la répara t ion . 

N o u s inv i tons les fidèles à s ' imposer u n j eûne 
rigoureux le samedi 29 octobre . Que tous ceux qui 
le p o u r r o n t sans grave inconvénient , j eûnen t le 
m a t i n a u pa in sec. Les enfants e t les vieillards 
eux-mêmes devra ient , su ivan t leurs forces, se pr iver , 
ce jour-là , de quelque nour r i tu re , ou t o u t a u moins 
s ' interdire les gâ teaux e t au t r e s friandises. T o u s 
feraient bien de s 'y abs ten i r des voyages inutiles, 
d u théâ t r e , d u cinéma, des audi t ions radiophoniques , 
e t de t o u t a u t r e a m u s e m e n t . 

Le lendemain, fête d u Chr is t -Roi , le t rès sa in t 
Sac remen t sera exposé depuis la messe pr incipale 
j u s q u ' a u soir, e t les fidèles s 'empresseront d 'al ler 
en foule présenter a u divin M a î t r e leurs hommages 
d ' adora t ion répara t r ice . Au cours d u salut de re­
posit ion, on chan te ra le p s a u m e Miserere. 

N o u s vous engageons à pr ier d ' u n e manière spé­

ciale pour obteni r d u Seigneur q u ' i l inspire les déli-
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bérat ions e t décisions de la prochaine Conférence 
impériale, à O t t a w a , afin qu'elles produisent les 
meilleurs résu l ta t s . Les prê t res voudron t bien 
ajouter ce t t e in ten t ion à celles q u ' a déjà en vue 
l 'oraison commandée . 

Sera la présente le t t re pas tora le lue a u prône, 
dans tou tes les églises e t chapelles de N o s diocèses, 
et en chapi t re dans les c o m m u n a u t é s religieuses, le 
premier d imanche après sa réception. 

Donné sous N o s seings respectifs, le troisième 
jour de juin, en la fête d u Sacré C œ u r de Jésus , 
l 'an mil neuf cent t ren te-deux. 

t G U I L L A U M E F O R B E S , Archev. d'Ottawa. 

t J . - M . - R O D R I G U E , o. M. i., Archev. de Québec 

t G E O R G E S , Archev. Coadj. de Montréal. 

t J . - S . - H E R M A N N , Évêque de Nicolet. 

t P A T R I C K - T H O M A S R Y A N , Évêque de Pembroke. 

t J O S E P H - E U G È N E , Évêque de Mont-Laurier. 

t F R A N Ç O I S - X A V I E R , Évêque de Gaspé. 

t A L P H O N S E - O S I A S , Évêque de Sherbrooke. 

t Louis R H É A U M E , O. M. I . , Évêque d'Haileybury. 

t F A B I E N - Z O Ë L , Évêque de Saint-Hyacinthe. 

t J . - A L F R E D , Évêque de Valleyfield. 

t G E O R G E S , Évêque de Rimouski. 
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t J O S E P H - A R T H U R , Évêque de Joliette. 

t C H A R L E S , Évêque de Chicoutimi. 

t J . M., Évêque de Legio, 
Vicaire apostolique du Golfe Saint-Laurent. 

t E M . - A . D E S C H A M P S , Évêque de Thennesis, 
Auxiliaire de Montréal. 

t A L F R E D - O D I L O N , Évêque de Barca, 
Auxiliaire des Trois-Rivières. 

t J . - O M E R , Évêque de Dobero, 
Auxiliaire de Québec. 

t J O S E P H - A L D É E , Évêque titulaire de Ruspe, 
Auxiliaire de Saint-Hyacinthe. 

P a r m a n d e m e n t de N o s Seigneurs, 

Ju les L A B E R G E , p t r e 

chancelier, Québec 



Pour toute espèce de tribulation 
(Pro quacumque tribulatione) 

Oraison. Dieu tout -puissant , ne mé­
prisez pas vo t re peuple qui vous implore 
dans son affliction, mais p o u r la gloire de 
vot re nom, daignez venir au secours des 
affligés. P a r Notre-Seigneur Jésus-Chris t . 

Secrète. Daignez agréer, Seigneur, ces 
oblat ions, car vous voulez pa r elles ê t re 
apaisé e t pa r elles nous rendre le sa lu t 
dans vo t re bon té tou te-puissante . P a r 
Notre-Seigneur Jésus-Chris t . 

Postcommunion. C o n s i d é r e z a v e c 
bonté , nous vous en pr ions , Seigneur, 
no t re t r ibu la t ion e t dé tournez de nous 
vo t re indignat ion e t vo t re colère que nous 
avons j u s t emen t méri tées . P a r N o t r e -
Seigneur Jésus-Chris t . 
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